
 
« Intersectionnalité : Théories, Politiques, Pratiques » 

Du 14 au 17 février 2019 à Grainau, Allemagne 

40ème Conférence annuelle de l’Association des études canadiennes  

dans les pays germanophones 

 

L’Association des études canadiennes dans les pays germanophones est une association 

académique multidisciplinaire qui vise à accroître et à diffuser les recherches scientifiques 

sur le Canada. Notre conférence annuelle 2019 est ouverte à des propositions de 

communication sur le Canada venant de toute discipline universitaire, sur le thème : 

« Intersectionnalité : Théories, Politiques, Pratiques ». (Les communications peuvent être 

présentées en anglais, français ou allemand). Nous souhaitons mettre particulièrement 

l’accent, mais pas exclusivement, sur les quatre aspects principaux suivants : 

1) Au-delà de la race, de la classe sociale et du genre : dimensions historiques, 

sociales, géographiques et politiques de l’intersectionnalité 

2) L’espace et la politique de l’espace : lieu, environnement, dynamiques 

transfrontalières 

3) Intersectionnalité et éducation 

4) Approches intersectionnelles : discours, représentations, textes. 

L’intersectionnalité est qualifiée par Hancock (2016 :7) comme : « both an analytical 

framework and a complex of social practices ». Celle-ci trouve ses racines aux États-Unis 

dans le féminisme noir américain où elle a été utilisée pour aborder les problèmes liés à 

l’inégalité, comme l’accès inéquitable aux ressources sociales. Bien qu’applicable aux 

individus comme aux groupes, l’intersectionnalité se concentre sur les interdépendances de 

catégories marquant la différence et leur impact sur une multitude de processus de décision. 

Outre la race, le sexe ou la classe sociale, les catégories respectivement constitutives 

suivantes ont été proposées : ethnicité, orientation sexuelle, âge, capacité physique, 

religion, éducation, culture, nationalité/citoyenneté, langage ainsi que l’emplacement 

géographique et environnemental. En liaison avec les relations entre ces catégories, les 

différences internes de ces catégories ont été analysées par les chercheurs afin de dégager 

des rapports de pouvoir, par exemple en termes de prise de parole et de possibilité 

d’action ; et par conséquent d’identifier ainsi des positions sociales avantagées ou 

désavantagées. Au fil des années, l’intersectionnalité est non seulement devenue un concept 

fondamental dans les études sur les femmes et le genre, mais elle a aussi laissé sa trace dans 

d’autres disciplines ; notamment l’histoire, les sciences politiques, la géographie, la 

sociologie, la psychologie, la philosophie, les études culturelles et les études postcoloniales.  

Au Canada, l’expérience de la discrimination due à des identités, multiples a été recueillie 

dans des livres comme Halfbreed (1973) de Maria Campbell, Silenced (1983) de Makeda 



 
Silvera, Le sexe des étoiles (1987) de Monique Proulx, No Burden to Carry (1990) de Dionne 

Brand’s, ou encore Under My Skin (2014) d’Orville Lloyd Douglas. Durant la période où ces 

publications sont apparues, l’intersectionnalité a connu une institutionnalisation 

grandissante au Canada. Des études sur la société canadienne à travers le prisme de 

l’intersectionnalité ont sans doute contribué à cette évolution. Olena Hankivsky et Renée 

Cormier ont ainsi mis l’accent sur les inégalités dans le système médical qui, par exemple, 

refuse des traitements médicaux d’importance vitale à des femmes indigènes habitant en 

milieux non urbain (2009 :16). Et Rita Dhamoon a elle aussi souligné l’importance de 

l’intersectionnalité pour la politique canadienne de solidarité (2009).  

Les orientations récentes dans les recherches sur l’intersectionnalité offrent un regard plus 

équitable sur les processus de marginalisation et d’attribution de privilèges, reconnaissant 

qu’un groupe particulier ou une personne pourraient être désavantagés dans un contexte 

social et avantagés dans un autre. Par ailleurs, cette tendance comprend une perspective 

nuancée concernant la visibilité des différences qui ne représente plus un atout à part 

entière. Selon les circonstances l’invisibilité des différences pourrait mener à une position 

sociale avantageuse et ainsi être un choix individuel ou de groupe. L’emploi créatif 

d’identités encodées de façons multiples à un moment donné dans un milieu social 

spécifique incite à concevoir un concept beaucoup plus dynamique de l’intersectionnalité, 

un concept qui permet d’inclure les expériences transnationales.   

Contacts et soumission des résumés : 

Propositions de communication/résumés contenant au max. 500 mots soulignant :  

 La méthodologie et les approches théoriques choisies 

 Le contenu et le corpus de la recherche 

 L’aspect traité par la proposition de communication parmi les quatre aspects 

mentionnés ci-dessus (si c’est le cas) 

De plus doivent être fournies quelques brèves informations biographiques (max 250 mots), 

spécifiant l’actuelle affiliation institutionnelle, la position du chercheur ainsi que les liens de 

ses recherches avec le thème de la conférence et/ou les quatre aspects principaux 

mentionnés. 

Les résumés des chercheurs confirmés doivent être soumis au plus tard le 19 juin 2018 à 

l’administration du GKS : gks@kanada-studien.de.  

Les résumés des jeunes chercheurs doivent être soumis au plus tard le 19 juin 2018 au 

forum des jeunes chercheurs : nachwuchsforum@gmail.com. 
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